
Collège Hector Malot au Mesnil-Esnard.
Les enseignants en grève pour protéger
les collégiens

Depuis trois jours, plus de 75 % des professeurs du Collège Hector Malot, au Mesnil-
Esnard n'assurent plus les cours, mais malgré tout sont présents pour assurer la
surveillance des 640 collégiens et pour rédiger des courriers de revendications, quant
à l'application du protocole sanitaire...

« Rarement, cet établissement ne s'est mobilisé à ce point. Donc, c'est qu'il a des
raisons graves. On fait cela pour protéger nos élèves dans le sens où on ne voudrait
pas assister plus tard à la fermeture du collège pour cause de présence de cluster.
Notre but est de garder un lien avec eux dans les conditions d'un protocole sanitaire
dit renforcé applicable. Et, il ne l'est pas ! » a déclaré Sophie Crezé, professeurs de
lettres modernes.

Un collège vieillissant

Même si des travaux sont engagés, « nous voulons soulever les distorsions entre le
protocole renforcé et la possibilité de l'appliquer. C'est impossible et on a peur pour la
santé des jeunes, des enseignants et du personnel. C'est un collège ancien pas conçu
pour un brassage avec des couloirs étroits, une cantine sous-dimensionnée pour 607
demi-pensionnaires. Il y a un préau de 50m2 à cause du chantier en cours pour la
construction de la nouvelle restauration, les classes trop petites », énumère
l'enseignante.

Par exemple, pour les 6e et 5e à 29/30 collégiens, ce qui est la capacité maximum, des

salles font 45 m2. Le mètre de distanciation n'est pas applicable. De plus, les six
agents du Département en charge de l'entretien sont en sous-effectifs. Ils n'arrivent
pas à nettoyer les surfaces demandées au rythme imposé par le protocole », détaille le
professeur d'Éducation Physique et Sportive Marie Grendel.

Une rotation par demi-classe

Ainsi, les enseignants demandent un roulement par demi-classe : « une alternance
chaque jour. Une journée en présentiel, et l'autre à la maison. Les élèves n'auraient que
des devoirs et non des cours distanciés. Nous sommes conscients que cela engendre
des soucis aux parents, mais c'est pour leur santé et c'est important ! », lancent les
professeurs. En plus de leur mouvement, ils ont demandé un entretien au chef
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d'établissement Véronique Clarke et envoyé des courriers au Dasen (directeur
académique des services de l'Éducation nationale), au Rectorat, aux parents ainsi
qu'aux fédérations de parents d'élèves. Une prochaine assemblée générale décidera de
la suite de la grève.

Sophie Crezé et Marie Grendel ont parlé au nom de tous les enseignants et le personnel du
Collège Hector Malot.


